
https://jecherchedieu.ch 

« Tout est permis, mais tout n’est pas utile ;  
tout est permis, mais tout ne construit pas. »  

(1 Corinthiens 10:23) 

Avant cela Paul avait déjà écrit aussi : « Tout m’est permis, mais tout n’est pas utile ; tout m’est 
permis, mais je ne me laisserai asservir par quoi que ce soit. »  (1 Corinthiens 6:12). 

L’apôtre Paul est parfois un terrible donneur de leçon. Mais là, avec ce « tout est permis » 
qu’il répète à deux reprises de façon tout à fait frappante dans cette lettre, il nous aide à grandir 
dans notre foi et dans notre façon de vivre d’une belle façon.  

« Tout est permis » ? Parce que de toute façon Dieu continuera à nous accompagner et à nous 
bénir, à nous soutenir. C’est ce que l’on appelle « la grâce » dont on ne peut avoir qu’une petite 
idée parfois dans l’amitié de notre meilleur ami. Et cela nous rend libre et authentique. 

« Tout est permis », a priori, car Christ nous encourage à être prophète ou prophétesse : 
l’Esprit de Dieu, son Esprit créateur, nous est donné au fond de notre conscience pour nous 
encourager à avoir notre propre élan créatif. De cette source qu’est l’Esprit on peut s’attendre à 
tout, nous disait Jésus en nous encourageant à cette liberté surprenante (Jean 3:8). 

« ... mais tout n’est pas utile » nous encourage à suspendre un moment notre impulsion 
première pour nous demander ce que notre action peut produire de bon comme résultat. Tout 
ce qui nous semble désirable n’est pas génial. Paul nous propose simplement de nous poser cette 
question, cela nous laisse notre liberté, cela l’augmente même en décidant en connaissance de 
cause, en tenant compte de la situation plus largement et d’un temps plus long.  

« ... tout ne construit pas » élargit encore le champ de notre réflexion : ce n’est pas seulement 
un résultat que nous visons, mais une construction, une demeure qui accueillera la vie de 
demain. Notre action entre dans un ensemble, cela peut nous donner envie de travailler avec 
Dieu, qui a une vision un petit peu plus ample que la nôtre ( !), et de travailler peut-être en 
équipe avec telle ou telle personne, pour que nous nous complétions.  


